L'EGLISE ADORE
Mél. trad. norvégienne

mireille Lalu - 67. Combien était pénible... ", & i
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|.Com- bien ¢ - tait pé - ni - ble LLe che-min qui mon-tait- Vers

2.Com bien ¢€-taient in - di - gnes Tous ceux qui le  ju-geaient ! Les

3.Com-bien € - tait a - tro - ce Le temps qui s'€¢ - cou-lait! I
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ce mo-ment ter - r1 - ble Ou ses a - mis le 14 - che-raient ! Pour
| coups et les € - pi - nes, Les mo-que-ries, les quo - li - bets, Pour

eut en-cor la for - ce De pri-er: “Veuil-le par - don-ner”. Pour
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eux, 1l a - van - cait, Pour eux, 1l a - van - cait,

eux, 1l ac - cep - tait, Pour eux, i1l ac-cep - tait.

nous, 1l s'est don - né. Pour tous, 1l s'est don - né.__
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LE FILS
ses souffrances , sa mort
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